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S’INFORMER                 BONNES NOUVELLES !!!  
 

 

 

 

Allez hop, 

   On va partager du positif !!! 
 

 

 

Il y aura plus de biodiversité sur certaines pelouses municipales. 

Ainsi la ville de Montbéliard a pris la décision 

de tondre moins fréquemment. 

Les plantes pourront fleurir et donc nourrir des insectes 

qui à leur tour nourriront par exemples des oiseaux. 

 

 

Faucon pèlerin : que du bonheur ! 

A partir des années 1950, l’emploi de pesticides 

organochlorés et le pillage des nids par les 

fauconniers, ajoutés 

aux tirs habituels, 

ont failli faire 

disparaître ce 

merveilleux oiseau. 

Ceci en l’espace de 

20 ans ! 

 

Des mesures de protection ayant été prises et après 30 ans d’interdiction du DDT (pesticide),  

les populations remontent en Europe. 

Chouette ! Sinon nous aurions perdu 

l’oiseau le plus rapide du monde : 330km/h en piqué ! 

 

Depuis, il devient farceur! Il est capable 

de quitter ses falaises et de s’adapter à notre habitat. 

 

 

Cathédrale de Reims 

 

 

 

 

Jardinière d’un balcon au 9
e
 étage d’un immeuble de Pau. Ce couple s’y trouve si bien qu’en 

2020, c’était la 3
e
 fois qu’il y nichait !!! 

 

 

 

 

 

 

 

 

Voilà qui devrait limiter les populations de pigeons dans nos villes !... 
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AGIR 

 

 
Si les bonnes nouvelles arrivent, c’est parce que des personnes se sont senties interpelées par 

des situations allant à l’encontre de la bonne santé de notre planète... et de la nôtre ! 

Par exemple, interdire le DDT allait au-delà de la protection des faucons : les études ont montré 

que le DDT se retrouvait jusque dans le corps des humains...  

et nuisait entre autre au développement des futurs bébés ! 

 

Si nous avons suivi la croissance des deux 

jeunes rejetons de Bise et Azur, les 

martinets noirs, nous avons pu constater 

que tout se passe bien pour eux ! Ils ne 

ressemblent plus du tout aux poulets prêts à 

cuire, tout déplumés vus en juin ! 

En ce 2 Août, l’un des deux semble vouloir 

répondre à l’appel du grand large, prêt à l’envol. 

Demain peut-être ? Waouh, non ! A 17H 50 

aujourd’hui, envol pour le plus aventureux ! 

A leur tour, ils pourront se reproduire...mais dans 

trois ans seulement. Si tout va bien pour eux, ils 

pourront vivre une vingtaine d’années. 

Leur espèce s'est très bien adaptée aux constructions humaines 

nichant essentiellement sous les toits. 

Et voilà leur drame : des déclins localisés ont pu être notés. La principale menace pour les 

oiseaux reproducteurs est la 

raréfaction des sites de nidification. 

En effet, la rénovation des bâtiments 

(façades et toitures) est une 

préoccupation constante en milieu 

urbain et malheureusement, elle prive 

le plus souvent les martinets de la 

possibilité de nicher.  

Deux solutions : 

demander à l’entrepreneur qui rénove 

de laisser quelques fentes sous le toit. 

Bon, c’est sûr, il nous regardera avec 

de gros yeux tout ronds... 

 

Poser des nichoirs à martinet 

Nous aurons droit à des ballets 

aériens époustouflants ! 
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